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118 SEANCE DU 1er JUILLET 1926

Pierre Dive. — A propos des recherches sur la rotation de

Vellipsoide fluide heterogene. (Note presentee par M. R. Wavre.)

Dans sa these de doctorat (n° 1467)1« Rotation de Vellipsoide
heterogene et figure exaete de la Terre», Paris, 17 juin 1912,.
M. Veronnet donne (p. 14) une relation generale (formule
fondamentale) entre la variation de la vitesse angulaire m en

profondeur et en latitude et la variation de l'apla-
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La vraisemblance des conclusions que l'on peut tirer de cette
formule a paru en confirmer la justesse. Gependant la formule;

(14) est inexacte et cela pour deux raisons, nous semble-t-il.
II y a tout d'abord une faute de signe dans le passage de la

formule (12) (§ 3, p. 12) donnant la vitesse angulaire d'un point
situe sur la couche d'axe polaire On, ä la formule (13) donnant
la derivee de cette vitesse par rapport ä an. G'est l'expression

opposee de

aD al frE

*"« l>n'Öan

qui devrait figurer dans le deuxieme membre de la formule (13)_

II resulte de cette correction que la conclusion du n° 4 (p. 15

et 16) devrait etre renversee. L'aplatissement des couches

croitrait done du centre ä la surface; ce qui est en contradiction
avec l'etat defini par Clairaut.

Mais il faut tenir compte aussi d'une identification faite entre
deux derivees partielles de la fonction fi prises par rapport
ä xt dans des conditions differentes.

1 Priere de se referer ä la these en question pour les nurneros des.
formules.
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II est facile de reconnaitre en effet, que w2 depend de an,
bn, cn et de xn, yn, %n par l'intermediaire de la fonction definie

par (1); mais il est evident qu'en raison de leur sens concret les
variables bn et cn sont des fonctions de an. Dans ces conditions, (3)

definit l'une des variables xn, yn, Zn en fonction des deux autres
et de an- Des lors, w2 ne depend en definitive que de an et de

deux seulement des variables xn, yn, Zn, par exemple, Xn et zn-

Nous soulignons les quantites fixes:

«2 xn< In) '

Si done on etudie la variation de w2 en fonction de a;
2

(§2, p. 11), la derivee ^ devra etre prise en considerant
ö'rn

an et Zn comme des constantes.
Dans ce calcul, l'auteur utilise la derivee de la fonction

V H-K. Ja' in)

par rapport ä x^. Or, d'apres une remarque que nous venons
de faire, yn etant fonction de an, xn, Zn par (1) et (3), ft depend
de xn directement, et indirectement par l'intermediaire de yn.
Pour eviter toute confusion, nous designerons par le Symbole

ordinaire la derivee partielle de fi par rapport ä x*
ö

n
quand on y considere [i comme dependant de x2n ä la fois expli-
citement et implicitement par l'intermediaire de yn, et par
la notation

HO

la derivee de fi par rapport ä x2n lorsqu'on y considere yn et les

autres quantites qui pourraient eventuellement dependre de xn

comme des constantes. Dans le cas actuel, la regle de derivation
des fonctions composees permet done d'ecrire:
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En effectuant ce calcul, l'auteur obtient la formule (9) et

en deduit la formule (11).
Si Ton se propose maintenant d'etudier la variation de w

suivant un axe normal ä l'equateur, les variables independantes
definissant w2 seront an, ijn, Zn'-

CO2 — «2 (an r„, Zn)

D'apres ce que nous avons dit precedemment xn est une
fonction de an, yn, £n-

Pour prendre la derivee on supposera done que yn et zn

sont des constantes et comme xn depend de an on aura simple-
ment:

2

d |X Ö JJ-

*«n ft«)

Cette fois, en effet, p< est une fonction directe de xn et sa

derivee par rapport a xn n'a qu'un seul terme.
La faute signalee consiste precisement ä remplacer dans cette

formule &'g par l'expression dejä obtenue (9) de
ö«) Ö-Tn

La difference a done pour expression:

dxn

Ajoutons d'ailleurs qu'etant donne 1'axe sui/ant lequel on
etudie w, il resulte de 3' (note p. 12) que Ton a seulement

Ö U.
^

ö«)

La formule fondamentale (14) ne peut done pas exister.
Disons enfin que seule une partie de la these n° 1467 etait

fondee sur la formule fondamentale (14). Mais cette formule est

reproduite avec d'autres notations dans le Memorial des sciences

mathematiques, fascicule XIII, Paris (1926): « Figures d"equi-
libre et Cosmogonie».



SEANCE DU 1er JUILLET 1926 121

La methode que nous avons suivie dans cette recherche

paraltra dans notre these presentee ä la Faculte des Sciences de

Geneve (1926).

W. H. Schopfer. — Recherches sur la permeabilite des

membranes de cysticerque (Cysticercus tenuicollis) pour divers sels.

Ges recherches ont pour but d'etudier la permeabilite des

membranes de cysticerque pour les sels qui ne se trouvent pas
dans le liquide de cysticerque. Dans cette etude preliminaire
nous avons etudie les sels de fer, faciles ä deceler. Les expe-
ricences sont ordonnees de la facon suivante: le cysticerque
vivant est plonge dans un recipient contenant 20 cc d'une solution

ä laquelle nous ajoutons environ 1 cc. de FeCl3 ä 10%0
Apres un temps determine, le liquide externe et le liquide interne
sont extraits; nous essayons la reaction du bleu de Prusse;
cette derniere est assez sensible pour qu'un resultat negatif
nous indique avec suffisamment de precision que le sei n'a pas

passe. Tous les cysticerques morts au cours ou ä la fin de l'expe-
ricence sont rigoureusement elimines. Apres plusieurs essais

nous avons choisi des solutions tres diluees de sels de fer. Dans

chaque serie les experiences se font dans trois solutions: hypo-
toniques (eau courante); isotoniques (NaCl 10 %0 environ);
hypertoniques (NaCl 20 ä 25 %0). Nous ne pretendons pas que
la concentration moleculaire du milieu exterieur ait une
influence capitale sur la permeabilite pour les sels en question;
nous avons simplement voulu nous placer dans des conditions
d'experiences aussi variees que possibles. Toutes les experiences
sont faites ä 37°.

Resultats obtenus: Duree de Fexperience: 10 heures.

milieu ext.: 20 cc de liquide + 2 cc FeCl310 °/09.

Dans solution Hypotomq tie Isotonique Hypertonique

Liquide ext. + + + + "i I r 1

Liquide int. 0 0 0

1 + signifie reaction positive.
0 » » negative.
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